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Aubenas : priorité aux circuits 
courts et à la mobilité durable
Primée par les Prix Energies Citoyennes 2014 dans la catégorie « moins de 20 000 habitants », 
la Ville d’Aubenas (Ardèche, 12 400 habitants), privilégie dans son Agenda 21, le bio, la production locale, 
la mobilité durable et l’indépendance énergétique.

Il y aura bientôt deux réseaux de chaleur à Aubenas. L’un, déjà en 
fonctionnement, consomme 10 000 tonnes de bois par an et chauffe un tiers 
de la ville. Un deuxième réseau de chaleur va ouvrir en septembre 2015 : il 
sera connecté à un collège, à un lycée, et à une piscine couverte en cours 
de construction. Le bois utilisé pour le réseau de chaleur opérationnel est 
produit dans un rayon de 30 kilomètres autour d’Aubenas. En effet, la ville 
met l’accent sur la production locale et les circuits courts. Ainsi, l’abattoir 
municipal est mis à la disposition des petits producteurs éleveurs afi n de 
réduire les trajets routiers, de limiter les coûts de transport et de consolider 
la fi lière économique. Cette initiative permet en outre une traçabilité claire 
pour les consommateurs. 
Autre champ d’action important pour la commune : l’effi cacité énergétique 
qui fi gure en bonne place dans l’Agenda 21. Après une phase de diagnostic, 
la ville s’est engagée dans un plan de réhabilitation des bâtiments les plus 
énergivores.

Lignes de bus et vélos électriques
Au cours du mandat précédent, la mairie a créé un réseau de transport 
urbain, qui compte aujourd’hui six lignes et propose la tarifi cation la plus 
basse de France. Si les bus roulent aujourd’hui au diesel, Aubenas a d’autres 
ambitions. La station d’épuration, qui marque des signes de vieillissement, 
doit être rénovée. Le projet prévoit de la coupler à une 
unité de méthanisation, produisant du biogaz à partir de 
la dégradation des déchets. Le biogaz fabriqué devrait 
être réinjecté dans les bus à partir de 2016. L’idée étant 
d’accroître l’indépendance énergétique de la ville tout 
en développant les énergies renouvelables. Par ailleurs, 
Aubenas met 80 vélos électriques à la disposition des 
habitants, pour un coût de location particulièrement 
intéressant. Une démarche novatrice dans une ville de 
12 000 habitants.

La chaufferie au bois consomme 
10 000 tonnes de bois par an et 
alimente un important réseau de 
chaleur

A Aubenas, on 
dénombre six lignes 
de bus, une navette de 
centre-ville et 80 vélos 
électriques à louer.

Quelques points clés :
-  33 % des locaux de la ville sont chauffés au bois.

-  50 à 60 % de l’alimentation servie dans les six cantines sont bio, et 
fournis par des producteurs locaux.

-  1 euro par jour, c’est le coût de location d’un des 80 vélos électriques.

TÉMOIGNAGE

“ Au cours du précédent mandat, de 2008 à 2014, nous avons 
mis en avant le bio et les circuits courts, mais le discours avait 
beaucoup de mal à passer. Aujourd’hui, nous sentons une 
évolution des mentalités très favorable.
Les produits bio utilisés dans les cantines sont locaux. S’il est 
produit localement, à 5 km de la commune, le bio n’est pas plus 
cher : il n’y a pas d’intermédiaires, donc les tarifs de nos cantines 
sont restés inchangés. Cette démarche partenariale permet de 
pérenniser les exploitations agricoles locales. Mis au point en 
2009, l’Agenda 21 de la ville est réalisé à 90 %. Et ce sont surtout 
les employés municipaux qui portent toutes ces actions au 
quotidien. Chez eux, nombre de réfl exes sont devenus naturels : 
fermer les fenêtres, ne pas trop utiliser la voiture… Les agents 
municipaux ont éprouvé un sentiment de fi erté quand ils ont 
appris que la ville avait remporté le Prix Energies Citoyennes.

Jean-Pierre Constant, 
maire d’Aubenas 

“  Un sentiment de fi erté pour nos agents “
“

Villiers-le-Bel lutte contre la 
précarité énergétique
Primée par les Prix Energies Citoyennes 2014 dans la catégorie « entre 20 000 et 100 000 habitants », 
la Ville de Villiers-le-Bel (Val-d’Oise, 27 000 habitants) met l’accent sur l’isolation des logements, 
l’accompagnement des propriétaires qui réalisent des travaux et la fourniture de chauffage par un réseau 
de chaleur.

Autre initiative : une cam-
pagne de modernisation 
de l’éclairage public, qui 
a démarré en 2012. Des 
lampes à LED ont été 
installées pour diminuer 
les consommations. De 
plus, entre 22 heures et 
7 heures du matin, le sys-
tème choisi permet de moduler au plus bas l’intensité lumineuse et donc de 
réduire encore la facture. 
Réduire la facture, cela vaut aussi pour les habitants. C’est le sens des actions 
mises en place par le Centre Communal d’Action Sociale : tarifs sociaux de 
solidarité, chèque d’accompagnement personnalisé pour l’eau… Et depuis 
septembre 2014, des ateliers sur la précarité énergétique sont organisés en 
vue de sensibiliser les ménages.

Villiers-le-Bel s’est engagée récemment dans l’élaboration de son Agenda 
21. Mais la ville a une certaine longueur d’avance. Depuis 1984, elle est 
dotée d’un site de géothermie avec réseau de chaleur. En 2000, celui-ci 
a été couplé à un système de cogénération. Aujourd’hui, ce site chauffe 
trois quartiers de la ville, soit l’équivalent de 3 900 logements. L’objectif est 
d’affranchir la population des hausses des énergies fossiles en proposant un 
tarif stable, et ainsi de lutter contre la précarité énergétique.
Actuellement, les élus songent à coupler ce réseau de chaleur à l’usine 
d’incinération du syndicat intercommunal de gestion des ordures de Sarcelles 
(SIGIDURS). Cette mutualisation permettrait de distribuer de la chaleur à des 
bâtiments collectifs à l’est de la ville de Villiers-le-Bel, mais aussi de limiter 
l’apport de la cogénération au gaz qui est actuellement utilisée. 

Un éclairage public modernisé
La performance énergétique des bâtiments est aussi une préoccupation 
de la commune. En témoigne la construction, en 2008, de l’école Louis 
Jouvet. Chauffage géothermique par puits, toiture végétalisée, orientation 
intelligente… Ce bâtiment offre une performance équivalente à celle du 
label BBC. 

Dans le parc d’Astanières, des lampes LED ont été installées.
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TÉMOIGNAGE

“ Le Prix Energies Citoyennes est une chance pour nous. Il 
montre les facettes positives de Villiers-le-Bel et gomme un 
peu l’image négative de ville de banlieue qui nous est parfois 
attribuée. Maintenant, nous pouvons nous appuyer sur ce prix 
pour poursuivre nos actions. Notre stratégie met l’accent sur le 
chauffage et une bonne isolation du bâti pour limiter la précarité 
énergétique. Un exemple : le quartier des Carreaux a bénéfi cié 
du premier Programme National de Rénovation Urbaine (PNRU). 
Dans ce cadre, nous avons demandé une isolation renforcée des 
nouveaux bâtiments. Par ailleurs, en 2015, la Ville va initier un 
accompagnement innovant des propriétaires occupants, qui sera 
piloté par l’association des « Compagnons Bâtisseurs » : ceux-ci 
apprennent aux habitants à rénover eux-mêmes leur logement 
pour réduire les pertes thermiques.

“  Accompagner les propriétaires dans la 
rénovation de leur logement “

“

Maurice Maquin, 
adjoint au maire de Villiers-le-Bel chargé 
du développement durable et de la mission 
Agenda 21
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Déposez votre candidature pour les Prix 
Energies Citoyennes avant le 6 mars 2015 sur
www.energies-citoyennes.fr

Déposez votre candidature pour les Prix 
Energies Citoyennes avant le 6 mars 2015 sur
www.energies-citoyennes.fr

Quelques points clés :
-  6 175 logements chauffés grâce au réseau 

de chaleur alimenté par géothermie.

-  Les mesures prises sur l’éclairage public 
entraînent une baisse de la facture 
comprise entre 30 et 60 %.

-  14 voitures électriques acquises pour la 
fl otte municipale.

-  À l’école Louis Jouvet, les consommations 
d’énergie sont inférieures de 56 % à celles 
d’un bâtiment classique.




